
ierre-Olivier Bousquet, âgé de 36 ans, est d’origine auvergnate. Il rejoint Paris pour y 

suivre des études de commerce. Par la suite, il débute sa carrière professionnelle à  

Los Angeles dans la communication puis en tant qu’entrepreneur dans l’outsourcing 

textile entre Paris et Shanghai. Il s’installe à Barcelone en 2008.

Il exerce deux activités professionnelles : la première dans la mobilité internationale, qui consiste 

à prendre en charge les expatriés de groupes internationaux et leur famille ; la seconde comme  

administrateur de biens immobiliers. 

Pierre-Olivier Bousquet s’engage en politique en 2008 en tant que colistier aux municipales  

d’Asnières-sur-Seine. En 2014, il mène la liste d’Union de la droite et du centre pour les élections 

consulaires dans la circonscription de Catalogne, Baléares et Aragon. Il rejoint l’UDI en avril 2015.

Très impliqué dans le tissu associatif, Pierre-Olivier Bousquet fonde l’UFE Avenir Espagne en  

juillet 2013. La même année, il est élu président de l’UFE Catalogne, Baléares et Aragon. Début 2015, 

il intègre le comité directeur de la Bienfaisance des Baléares. Il est aussi membre de la Chambre 

de commerce France Espagne et de la Peña des Entrepreneurs (réseau social d’entrepreneurs de  

Barcelone).

PIERRE-OLIVIER BOUSQUET, CONSEILLER CONSULAIRE  D’ARAGON, 
BALEARES ET CATALOGNE

UN TERRITOIRE, UN ÉLU, UNE HISTOIRE
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POURQUOI VOUS ÊTES-VOUS ENGAGÉ DANS LES ÉLECTIONS CONSULAIRES ?

QUELLE EST VOTRE VISION DU RÔLE DE CONSEILLER CONSULAIRE, ET APRÈS 
QUELQUES MOIS D’EXPÉRIENCE, COMMENT AMÉLIORER SES MOYENS D’ACTION ?

Notre ancrage local est un atout qui n’est pas, à mon avis, suffisamment considéré par  
l’administration consulaire. Je compte sur les parlementaires pour améliorer cette situation en  
valorisant notre complémentarité.

La démocratie devrait permettre à n’importe qui d’être élu et d’assumer son mandat. Or, le rôle 
de conseiller consulaire implique des coûts importants en particulier lorsqu’une partie de la  
circonscription est insulaire.

Alors que l’administration pense en terme de mandat, notre action s’inscrit dans la continuité. 
Par conséquent, il ne faut pas attendre 6 ans avant d’apporter des éclaircissements sur notre 
fonction.  Notre force est que nous sommes là sur le long terme, alors que les interlocuteurs de  
l’administration changent tous les 3 ans.

Mes activités associatives m’ont décidé à m’engager dans les élections consulaires, le suffrage 
universel donnant plus de poids vis-à-vis des acteurs institutionnels.

Conseil d’administration de l’UFE Catalogne, Aragon et Baléares

Le 14 juillet 2014 avec Edouard Beslay, Consul Général de France à Barcelone



QUELLES SONT SELON VOUS LES PRINCIPALES PROBLÉMATIQUES  
RENCONTRÉES PAR LES FRANÇAIS DE VOTRE CIRCONSCRIPTION,  

ET COMMENT LES POLITIQUES POURRAIENT Y RÉPONDRE ?

Les principales problématiques rencontrées par nos compatriotes sont l’emploi, les relations avec 
l’administration, la fiscalité, la retraite et les bourses scolaires. Ce sont justement les cinq thèmes 
de ma campagne.

Tout d’abord, depuis la fin de la prise en charge des frais de scolarité (PEC), beaucoup de Français 
sont en difficulté. La réforme des barèmes des bourses, suite à la suppression de la PEC, ne me 
semble pas viable car son montant est réparti sur 3 ans, quand l’accès à l’éducation française a été 
rendu plus difficile par une augmentation constante des frais de scolarité. Il faut maintenir au plus 
bas le coût assumé par les parents français en limitant le désengagement programmé de l’Etat.  
Si nous ne changeons pas les choses, de plus en plus d’enfants français dont les parents ne 
peuvent plus suivre financièrement, n’auront plus accès à notre système éducatif. Concernant  
l’administration, je prends à cœur de la rendre plus accessible à nos compatriotes, notamment 
grâce à la valise Itinera (Consulat mobile) particulièrement utile aux Baléares. 

Concernant la fiscalité, j’attends la décision du gouvernement après l’arrêt de la CJUE. Je serai 
vigilant quant aux modalités d’application et me mettrai à l’entière disposition de mes concitoyens 
pour les accompagner dans leurs démarches. 

La question de nos aînés est également au cœur de mon action. Avec une infirmière libérale de  
Barcelone qui sera ammenée à coordonner le projet, nous sommes en train de finaliser un  
partenariat avec un groupe spécialisé dans les services aux personnes âgées, afin de leur proposer 
des prestations adaptées à tarif préférentiel. Le groupe s’engagera à recruter du personnel médical 
francophone et proposera des activités en relation avec la France dans le but de conserver ce lien 
essentiel avec nos racines.

Enfin, l’emploi est l’axe principal de ma mission de conseiller consulaire. Il y a 3 ans, lorsque 
je suis devenu président de l’UFE, je recevais des offres d’emploi que je diffusais auprès de la  
communauté et j’étais fréquemment contacté par des personnes en recherche. J’ai réalisé que 
l’UFE pouvait apporter une réelle aide à nos compatriotes, donc j’ai décidé de structurer notre action 
en créant un service emploi. 

Table ronde à l’Union Pour la Méditerranée



L’emploi est la priorité de mon action auprès de nos compatriotes.

A ce titre, le projet qui me tient particulièrement à cœur est la première édition du Salon de  
l’emploi, de la formation et de l’entrepreneuriat des Français et francophones à Barcelone que nous  
organisons le 19 mai. Ce salon permettra à nos compatriotes d’échanger avec des experts, de 
rencontrer des employeurs de différents secteurs d’activité ainsi que des cabinets de recrutement. 

POUVEZ-VOUS NOUS PARLER D’UN PROJET QUI VOUS TIENT PARTICULIÈREMENT À 
CŒUR POUR LES FRANÇAIS DE VOTRE CIRCONSCRIPTION ?

Nous avons également mis en place, avec Louis-Alban Batard-Dupré, un programme de  
coaching participatif qui vise à mettre en relation un mentor - une personne avec une expérience  
professionnelle avérée et un réseau - avec un mentoré.

A présent, nous avons deux collaborateurs qui travaillent à temps plein au service emploi 
pour relayer les offres. Parallèlement, nous recevons les demandeurs d’emploi afin de les leur  
soumettre, de les conseiller et de les orienter. Notre réseau opère à travers des entreprises, les 
acteurs locaux, la communauté française, la Chambre de commerce française et «Barcelona  
Activa». Il s’agit d’une entité dépendant de la Mairie de Barcelone qui propose des bilans de  
compétence, des formations, diffuse des offres d’emploi et aide les entrepreneurs à se lancer. Nous 
organisons également des tables rondes sur différentes thématiques telles que l’employabilité, la 
gestion des ressources humaines ou des carrières au sein de groupes internationaux.

POUR FINIR, UNE PETITE ANECDOTE SUR LA VIE DE FRANÇAIS INSTALLÉ EN  
ESPAGNE ?

Le film «L’Auberge espagnole», que j’avais regardé à sa sortie en 2002 lors de mon entrée dans la 
vie active, est resté dans un coin de ma tête et a sans doute contribué à ma décision de m’installer 
à Barcelone ! Cédric Klapisch a su saisir l’esprit de Barcelone et réaliser un film intemporel.

Pendant la campagne des élections consulaires


